QUE S’EST-IL PASSE PENDANT
CETTE PERIODE ?

Les dernieres nouvelles

entre le 3 et le 10 mai



Ce drole de petit robot sphérique
va partir sur la Lune

Au cours de I'année 2022, une compagnie japonaise, iSpace, devrait poser un module sur latLune. Cette mission,
en collaboration avec la Jaxa, I'agence spatiale japonaise, permettrait de déployer un petit robot sphérique sur la

surface lunaire. Nommé Sora-Q, il serait en capacité de relever des données concernant le régolithe présent a la
surface de la Lune.
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La conception de robots lunaires n'est plus l'apanage des agences spatiales : les compagnies de jouets se penchent aussi sur le sujet ! 
L'administration spatiale japonaise, la Jaxa, mettait en scène dans une vidéo diffusée le 29 avril un robot d'un nouveau genre, issu d'une collaboration avec deux grandes compagnies et des académiciens. Du travail conjoint de la Jaxa, Sony, l'université de Doshisha et l'entreprise de jouets Tomy, est né un robot sphérique capable de rouler sur les vastes plaines blanches de la Lune,. Avec un diamètre de quelques centimètres, équivalent à celui d'une balle de baseball, Sora-Q ne pèse que 250 grammes. Des caractéristiques relativement rares dans le domaine de l'exploration spatiale. 
Il sera intégré à une mission conjointe de la Jaxa avec l'entreprise japonaise iSpace. Une fois débarqué sur notre satellite naturel, Sora-Q sera chargé de rouler à travers la fine poussière répandue à la surface de la Lune, appelée régolithe. Le mini-rover, qui tient dans la paume d'une main, est capable de transformer sa structure pour progresser à travers des terrains difficiles. Sora-Q peut se séparer en deux parties toujours jointes par un centre commun. Ces deux sections sont les « roues » du robot, manœuvrables indépendamment l'une de l'autre afin de franchir certains obstacles.
Sora-Q sera donc transporté vers la Lune grâce à la mission Hakuto-R Mission 1. Un lanceur Falcon 9 emporterait un alunisseur conçu par la firme iSpace (initialement White Label Space), fondée en 2008 sous l'impulsion d'ingénieurs en aérospatial. Avec le programme Hakuto-R, mené en collaboration avec la Jaxa, iSpace pourrait se positionner comme un nouvel acteur de choix concernant l'exploration lunaire. Avec cette première mission, le Japon placerait pour la première fois un appareil robotique sur la Lune. Une véritable avancée technologique, alors que l'agence spatiale japonaise souhaite envoyer un premier équipage vers la Lune avant la fin de la décennie 2020.


Quelle est cette « veuve
noire » dans notre ciel ?

Ici, une autre « veuve noire » de l’'espace, baptisée PSR
J1311-3430
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les femelles veuves noires ont l'habitude de dévorer les mâles, plus petits qu'elles, après l'accouplement. Et c'est cette drôle de caractéristique qui vaut aussi leur surnom à certains systèmes binaires d'étoiles. Des systèmes composés d'un pulsar - le reste effondré d'une étoile massive, une étoile à neutrons en rotation très rapide sur elle-même - qui, par gravité, dévore peu à peu une étoile compagne plus petite. 
Des astronomes du Massachusetts Institute of Technology (MIT, États-Unis) viennent tout juste d'observer ce qui ressemble bien à une nouvelle de ces « veuves noires ». À 3.000 années-lumière de notre Terre environ. Un système surprenant à plus d'un égard. D'abord parce que celui qu'il faut appeler ZTF J1406+1222 a été détecté en lumière visible. Se signalant aux chercheurs par le clignotement caractéristique et spectaculaire de l'étoile compagne du pulsar. Classiquement, ce sont plutôt les rayonnements gamma et X émis par le pulsar qui mettent la puce à l'oreille des astronomes.
Autre particularité de ZTF J1406 + 1222 révélée par une luminosité variant d'un facteur 13 : sa période orbitale extrêmement courte. La plus courte jamais observée d'ailleurs. Avec un pulsar et une étoile qui tournent l'un autour de l'autre en seulement... 62 minutes !
Et ZTF J1406+1222 ne s'arrête pas là. Cette drôle de « veuve noire » semble en effet garder sous son aile une troisième étoile. Plus lointaine. Qui achève son tour de piste en 10.000 ans. Une configuration qui pose question aux astronomes.

Pour l'expliquer, ils envisagent que, comme c'est le cas de la plupart des « veuves noires » connues - environ deux douzaines jusqu'à aujourd'hui -, ce système triple s'est formé dans un amas globulaire. Bien avant que notre Soleil se mette à briller. En dérivant vers le centre de la Voie lactée, ce dernier aurait pu être perturbé par la gravité exercée par le trou noir supermassif qui y loge. Suffisamment perturbé pour éclater tout en laissant ZTF J1406+1222 intact.
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« Dans l'espace, personne ne vous entendra crier. » Tous ceux qui ont vu Alien, le savent. Parce que dans le vide de l'espace, aucun son ne peut se propager. Dans le vide. Mais dans un amas de galaxies entouré de gaz, c'est autre chose. 
L'amas de Persée, c'est un amas de galaxies situé à quelque 250 millions d'années-lumière de la Terre. Il regroupe près de 200 galaxies. Et en son centre, réside un trou noir. En 2003, des chercheurs de la Nasa ont découvert que les ondes émises par ce trou noir provoquent des ondulations dans le gaz chaud de l'amas. Des ondulations qu'ils avaient traduites en une note de musique. Une note toutefois inaudible à l'oreille humaine puisqu'environ 57 octaves en dessous du do médian.
Les chercheurs travaillent aussi à la sonification d'un autre trou noir. Peut-être le plus célèbre d'entre eux, puisqu'il s'agit de M87 dont la première image obtenue à partir de l'Event Horizon Telescope (EHT) avait été dévoilée en 2019. Ce n'est toutefois pas sur cette image que les astronomes s'appuient pour en extraire des sons. Mais sur d'autres, renvoyées par Chandra, par le télescope spatial Hubble et par le grand réseau millimétrique/submillimétrique de l'Atacama (Alma, Chili). Des données à des longueurs d'onde différentes auxquelles les chercheurs ont fait correspondre une gamme différente de tonalités audibles. Les plus basses pour les ondes radio d'Alma, des tonalités moyennes pour les données optiques de Hubble et des tonalités plus élevées pour les rayons X de Chandra.
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La comeéete C/2021 O3
PanSTARRS s'est
désintégrée

Les astronomes ont empilé 15 expositions non m
filtrées, de 240 secondes chacune, pour obtenir ;
cette image de la comeéte C/2021 O3

(PanSTARRS) en juillet 2021. C'est le petit objet

au centre de l'image. Fin avril 2022, alors que la

comete se rapprochait du soleil, elle s'est

désintégrée. Image via E. Guido/ M. Rocchetto, |o:: c. cuico
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Des observations crépusculaires menées avec le Lowell Discovery Telescope le 29 avril 2022, indiquent que la comète C/2021 O3 (PANSTARRS) s'est désintégrée... La comète se serait trouvée à 0,38 UA du soleil, 0,70 ua de la Terre... lors de ces observations.

Les astronomes attendaient la réémergence de la comète après son périhélie du 21 avril. Ce qu'ils ont trouvé n'était pas une comète, mais une lueur diffuse, qui, selon eux, était probablement : … un nuage de poussière ou un champ de débris persistant comme un vestige de la désintégration du noyau, un événement probablement associé au passage proche du périhélie de la comète le 21 avril à 0,29 UA du soleil.

Donc, étant donné que le côté ensoleillé de Mercure atteint des températures d'environ 750 à 800 degrés Fahrenheit (jusqu'à environ 430 degrés Celsius), vous pouvez voir que la comète C/2021 O3 (PanSTARRS) a vraiment ressenti la chaleur du soleil.
Les comètes sont des corps glacés et ils sont imprévisibles. Alors qu'elle contournait le soleil, le matériau du noyau de la comète , ou noyau, a probablement tout simplement bouilli.
C'est probablement pourquoi la comète C/2021 O3 n'a pas survécu.
La comète C/2021 O3 (PanSTARRS) semblait avoir été « nouvelle » dans le système solaire interne, un visiteur pour la première fois. 
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Certains ont pensé que c’était une plaisanterie, voici donc un essai de lancer à 160000km/h


Total Lunar Eclipse
May 15-16, 2022 (EDT) | \

l penumbra umbra
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En France métropolitaine, c'est en début de la matinée le 16 mai qu'elle sera visible, avec une entrée dans la pénombre vers 3 h 30, dans l'ombre vers 4 h 30 et en totalité à 5 h 30.
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Voici une simulation sur Stellarium
Je vous propose de nous retrouver à partir de 3h du matin en haut de la plage de Portissol
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